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À la mémoire de mon bien-aimé professeur Paul Deshays.

À notre précieuse amitié avec Edgar Morin.





« Le texte d’Ousama Bouiss est une excellente introduction 
à la connaissance et à la pensée complexe, qui à mes yeux a 
valeur générale et dépasse largement le cadre de la gestion 
ou celui du management. C’est un texte clair et précis qui 
ne peut qu’être très utile en notre temps ou les défis de la 
complexité du monde, de la vie, de l’histoire humaine, des 
problèmes et défis que doit affronter chacun d’entre nous, 
nous contraignent vitalement à les affronter. »

Edgar Morin, philosophe et sociologue.
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Introduction

« C’est complexe » est le genre d’expression qui, pour paraphraser 
le philosophe Gaston Bachelard, nous désigne plus que nous ne 
la désignons. Ainsi, tel un miroir, l’idée de « complexité » vient 
exprimer ce malaise que peut ressentir le citoyen lorsqu’il s’inter-
roge sur la démocratie, le dirigeant d’entreprise sur sa stratégie 
dans un environnement globalisé et incertain (« VICA1 ») ou encore 
le gestionnaire amené à coordonner une équipe. À cette liste, nous 
pourrions ajouter les scientifiques qui ne sont pas en reste de tels 
discours, qu’ils ont eux-mêmes participés à diffuser.

En effet, depuis la fin de la Seconde Guerre mondiale, de nombreuses 
théories ont été développées autour de l’idée de complexité jusqu’à 
progressivement l’imposer dans le champ de la recherche scientifique. 
On pourrait même dater le début de cette histoire (récente) à 1948 
avec la publication de l’article « Science and complexity » par le scien-
tifique et mathématicien américain Warren Weaver ou peut-être avec 
Gaston Bachelard et son ouvrage Le Nouvel Esprit scientifique de 1934. 
Toutefois, il ne s’agit là que d’une histoire scientifique ; excluant ainsi 
l’histoire sociale ou encore philosophique de ce concept. Les différents 
courants de la complexité qui se sont développés le siècle dernier ont 
principalement cherché des techniques et des modèles pour saisir la 
complexité et la représenter dans le but d’agir2. Cet objectif de modé-
lisation scientifique n’est pas le parti pris des lignes qui vont suivre.

Nous ne présenterons aucun modèle. Nous ne délivrerons aucun secret. 
Nous ne dévoilerons pas la formule magique.


